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C'est l'Hiver 

Pour lutter con t re le f ro ia 

en ren t ran t chez v o u . \ prenez 

PICON CHAUD 
FACILE A PRÉPARER : 

1 /3 Picon, 2 / 3 eau bouillante, 2 morceaux de sucre 

T. S. F. 
PRENEZ L'ÉCOUTE A... 
9 b 80 : Radio Pan» : Au Paya a u Soleil 

'.« n- iO : Paru PT . f . : Conc. Pescjeloup 
17 b 30 Ui le : Les Adieux. 
18 h- : Tour Eiffel : Lea Pèches capitaux 

La gourmandise. 
20 h. : Bruxelles Français : Bocoaca. 
20 b. 30 . Radio Toulouse : Toi, c'»»t Moi 
JO b. 30 : Paris P.T.T. : LaUiae (retr. de 

1 Opéra-Comique (. 
20 h. 30 : LUle : Argant comptant. 3 set 

RADIO P.T-T. NORD à LILLE (247 m. 3) 
Samedi IS janvier. — 6 u. 30 : Varié

es. — 8 n. 80 : Inf. — 7 B. : Variétés. — 
7 h. 30 : lnt. — 7 h. 60 : Variétés. — 
8 a. 15 : lut. — 8 U. 49 : tllsq. — U 11. -5 
• onc — 10 U. 16 : silence. — U U 45 . 
Caus. sur l'Aviation pouul.— la ri. : Emis», 
pconom. et sociale. — 12 p 15 : cane. - -
13 b. : d:sq. : les plus récents enregis
trements de 1 ensemble Oigl Bortolul. — 
13 h. 15 . Int. — 13 U. 30 : quelques en-
«glstrem. de duett istes moderne». — 

13 b. 49 : 1 4 d heure esperaiitistc. — 
14 b. : conc. — 14 n. 45 : Kadio educut.ve. 
— 18 b. : dlsq. de danses. — IT h. : La 

VoU de noire Université : « Les Orauda 
:.:nerair«a de 1 Aviation commerciale ». 

i.- M Denontaiiies. uoct. en 8orboune. 
— 17 h. 30 : dlsq. « Les Adieux ». — 
8 b. ; dlsq. : conc. C'orch. hongrois. 
— 18 h. 20 : Caus. d enseignement mena

cer, texte de Mlle Petit, dlr. de la 2c 
Ecole mênage.-e ambulante du Noréj. — 
18 h. 30 . dlsq. : conc. U extr. de films. 
— 19 b. : Demain les Si>oits. par M. 
Stlent. — 19 h. 10 : Caus pour lias audl-
•çurs anglais — 19 H. 25 : dlsq. — 
.0 b. 30 : Radio journal. — 20 h. : La 
Maison Claire : 11 e»t une maisonnette. 
Courrier des auditrices. MicKey. Mode : 
robes de boirée». Foyer et organisation, 
.-.énagere. meubles. — 20 h. 30 : Boirée 
'..eatr.ilc : interprétation, de « Argent 

• omptaul ». 3 actes de Vvan Nue et Jeau 
Uley. — 22 h. 30 : informations. 

RADIO PARIS (1848 m. 21. — 6 b. 30 : 
:sq. — 6 U. 45 : UU. — 6 h. 50 : Cuit. 

: liysique. — 7 h. 30 : dl§q. — 9 h. : conc 
— 9 b. 30 : Au Pays du Soleil. — 10 11. 30 : 
chant. — lu b. 4ô : conte. — i l n : Me-
uuet d« goccherlin. — 11 h. la : mus. 
légère. — 11 b. 30 : Chansons de métiers. 
— 12 U : piano. — 12 h. là : c o n c — 
13 U : Infi — 13 h. 15 : pièces berneho-
nas. — 1S b. 30 : mélodies. — 13 h. 46 : 
Marche . Valse des Blondes — 14 11.45 . 
Caua coloniale. — 15 h. : mélodies. — 
15 b. 15 Revues. — 15 1». 30 : Caus sur 
l'Aviation. — t» o . 4* : chsnson». — 
10 m. 18 : Causerie»:. - , 16 b. 40 : Caus. 
•*- 1» b. - Amitié» 88. — 17-h 45 : chan
sons. - 18 n 30 : Chron maritime. — 
18 h. 40 : Chron théâtrale. — 18. U 50 : 
S»m sentimentale. — 19 h. 30 : La danse 
— 19 h. 40 : A travar» la Science. — 
20 b. : Politique. — 20 b- 16 1 mélodies 
— 30 b. 30 : Lea Oiseaux, d'apr. Aristo
phane. — 21 b. 10 : Variétés — 21 h 60 : 
Chron. rlmee. — 22 h. 5 : mus. légers. — 
22 b. 46 : informations. — 23 b. : danse 

PARIS PT.T. (431 m. 7) . — « h. 30 : 
Int. — 6 h. 40 : marebes mlllt. — 7 h 30 : 
La Valse improvisée. — 8 h. 30 : Droit 
.dminlstratlt. — 9 tu 30 : mélodies. — 

10 b. : oreb. de mus. légère — i l h. 
mélodies. — II h. 46 : orcli w s . — 
12 h. 41 : inf. — 18 h. 45 : Tourisme 
— 14 h : Chron dramatique — 14 h. 30 : 
r a . f . A l'Hôpital. — 15 h. 30 : Actualité 
littéraire. — 16 h. 60 : Chronique. — 
18 b : Aviation popul — 18 h. 1$ : mé
lodies — 18 h. 30 ; Conc Pasde.oup — 
1S h. 30 : mélodies. — 18 h. 45 : chansons 
d« folklore yougoslave. - 19 li : Haaio 
ournsi. — 20 h. : lutermède : Chanson

niers. — 20 b. 30 : Lakmé ; L Invitation 
4 la Valse (de 1 Opéra-Comique> 

POSTE PARISIEN (312 m. 8) . — 
7 b. 10 : illsq. —- 7 b. 30 : Revue Presse. 
— B b : mus. tzigane — 10 h 30 : conc. 
— U h 15 : conc. — 12 b. 3 ; pot pourri 

d'airs viennois. — 12 h 35 : orgue d» 
clnéms. — 13 h 35: Fantaisie — 14b . 10: 
Pour les Petit». — 14 h. 26 : oreb. cu
bain. — 14 h. 40 : danse. — 18 h. 10 : 
Aetual. catholique — 18 h 30 : Pour les 
leunee — 19' h. 17 : Images de Paris. -
19 h '43 cono. — 20 b. : La Journée 
— 20 h 15 : Humour. — 21 h 10 : conc. 
— 23 b à : danse. 

RADIO TOULOUSE (328 m. 81. — 
13 b. 30 : films. — 12 n. 46 : conc. — 
13 b. 15 . Fantaisie. — 13 h. 45 : opéret
tes. — 16 h 50 : conc anglais — 18 h 40 : 
chansonnettes — 19 b. 15 : Emisa, en
fantin». — 19 b- 45 : conc — 20 h. 
•narehes mlllt. — 20 h. 30 : Toi. c'est 
Mo: — 20 h. 45: refr. musette — 21 b 15: 
Pantaisle. — 21 h. 30 : conc. — 22 h 15 : 
-onc anglais. — 23 h 15 ; conc. — 
23 h. 36 : Caveau. 

RADIO STRASBOURG (349 m. 2 | . — 
11 h : dlsq. — 12 h. 15 : dlsq. — 13 h. : 
orch. (Dubois. Garnie. Boleldleui. — 
18 h. 30 : Cjuat. de Borodlne. — 18 h. 30 : 
Conc. Pasdeloup. — 20 h. 30 : orch na
tional 

RADIO NORMANDIE 1269 m. 5». — 
8 h. 45 : mus. militaire. — 7 b. 16 : Inf 
— 7 h 45 : gymnastique. — 8 h. : dlsq 
— 10 h. : orgue de cinéma. — 11 n 30 : 
-hansonnettés. — 13 b. : 1/2 heure» dea 
Artlstsa d»e Folleé-Bergère du Hsvre —-

12 u *o mi. — 13 h : Heure des audit 
— 14 b dlsq. — 15 h 30 . cono. — 
17 t\,.*S Variété». — 18 h. :tle coin des 
enfsirt». - 18 h 46 inf,. —• 19 h . chan
sonnettes — 19 h 26 : Inf. — 19 h. 48 . 
disq — 20 h 20 . extr de l'opéra Ulx-
Neui Ans. — 20 b. 40 . extr. de La Du-
oarr». - 23 h 4i> . intormatious et danse 

RADIO LUXEMBOURG (1.293 m ) . — 
7 h. : Inf. — 7 h. 10 : conc. — » b. : 
conc. anglais. — I l b . conc. — 11 h 15 : 
jazs. — 12 b- disq. — 12 h. 30 : diver
tissement. —. 13 h. : quart d'heure fan
taisie. — 13 h 45 : conc. — 14 b 30 : 
Heure des Dames et des Demoiselles. — 
15 h. 35 ; dlsq. — 16 h. 15 : conc. -
t8 b. 9 : dlsq. — 18 h. 30 : conc. anglais 
— 19 h 65 : 1/3 heure luxembourgeoise. 
— 20 b. 30 . conc. — 21 U. 15 . conc. — 
23 clause. 

HKVXELLES (483 m 9) . — 12 n. 30 : 
oicii de salon. — 13, h. 10 : orch. — 
18 h. . mandoline. — 17 h. : œuvres Ma* 
mandes. — 18 n 15 : v loncelle 
18 n. 40 ; Groupe musette. — 20 h. 
Boccncc. — 22 b. 10 : conc — 23 h. : disq 

EMtSSIONS E6PERANTI8TES. — A 
U b 30 Hobart : chronique. — 13 b. 46 
& 14 H. : Lille. 247 m. : Chron. et cours. 
— 1G h. 15 a 18 h. 30 : Loxbergen-Llm-
!>urg, 203 m. : quart d Heure espérantlste. 
— 17 h. 10 à 17 h. 25 : Hllversum Hro. 
301 m : inforra. — 18 h. à 18 h. 15 : 
Rome, 1.420 m . 2 RO. 31 m. 13 : Chron 
du tourisme. — 20 h. 30 à 20 h. 50 : Sta
tions Bulgares. 20 m.. 352 m.. 214 m. 
chron - 21 !; 25 à 21 li. 40 : Sao Paulo 
l 'KFi . toc ::-. Informations et causerie. 

AGRICIJl TI IRE 
•COHMFIQCE-. 
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La séance inaugurale 
du Conseil Supérieur 

des Transports 

Une importante communication 
du Ministre de* travaux publics 

a été lue devant l'assistance 
Pari», 14 — Le Conseil supérieur dea 

transports crée par le décret du 31 août 
1937 a. u i i u aujourd'hui sa séance inau
gurale au ministère dea t r a v a u x publics 
sous la présidence de M.. Le Trocquer, 
sénateur. 

M Liauûon, directeur général des che
mins de ter et des transports, a donne 
Mrciurc a une communicat ion du minis-
i ie aea t r a v a u x publics. D o n s ce l t e 
Lommunication M QUEUILLE insiste 
but la nécessi te ae procéder a une re-
lunne d ensemble des transports de toute 
nature 

Il expose ensuite que le Conseil supé
rieur a pour miss ion essentiel le d'orien
ter la poUuque dea transports terro-
. mires routiers ou de navigat ion înte-
. .cure ou cotiere dans lu métropole. 

Il y a aeux prolongements : le comité 
de coordination de la région parisienne, 
le comité supérieur de cooruination qui 
o'euorcera ae réaliser le plus tôt possible 
»ur le pian extra métropol i tain une 
coordination et une orientat ion analo
gues a cel les que le Conseil supeneu i 
UUIÎ. réaliser uaus la métropole. 

Parmi les quest ions urgentes, M 
Queuille e u e en premlet lieu l'achève
m e n t de la coordination du rail e t de 
la route. Cette- coordination doit être 
réalisée « a n s le courant de 1938. Elle 
profitera a tous et d'autant plus que »a 
réalisation sera plus rapide. 

M. LE TROCQUER. en prenant pos
session de ses nouvelles tonct ions. a féli
cite le ministre des Travaux publics c e 
n avoir pas en adaptant l o r g a n i s m e 
nouveau aux besoins de l'économie fan 
table rase du passe et d'avoir fait appel 
d a n s la Consti tut ion nouvelle aux an
ciens consei ls et comités qui avaient 
déjà rendu tant de services au pays et 
d'avoir tenu le plus large compte dans 
les décision» a prendre de la collabora 
l ion des conseils généraux. 

Enfin. M. Lemoine. secrétaire général 
du Conseil a défini la méthode de tra
vail de l'assemblée. 

recommande aux cult ivateurs, d a n * leur 
Intérêt, de ne pas ae laisser entraîner par 
des mots d'ordre dangereux, e t de conti
nuer à verser 1*8 cot isat ions aux Caisses 
de compensat ion . Elle déc ide de faire 
envoyer à tous lea parlementaires d u 
Nord un v œ u en faveur des al locat ions 
professionnelles . 

CURATOSE 
arrê ta la d la r r ! * • • dam Veaux 

al l'hématurie) das Bovin* 
Urieo oASSII. Produits fttirinijre* M l i J B 

Bnthun it M imam • V massais» 
'rtnet ts» Srasnéf 

• t r m i»ra «f *• 
'«à SU UITITIOW TSR 

LA G R I P P E 

SxaVaaWsjMABBaaB p O U P 

c o n n a î t r e vot re 
D E S T I N . . . 
SI V O U S A V E Z L I D É S I R 
d'atre éclaire «nlin sur le mystère de 
la vie et de la destinée humaines. 

SI VOUS VOULEZ CONNAITRE 
toute la vente sur les forces In
connues QUI nous environnent... 

SI VOUS VOULEZ REALISER 
plus de bonheur pour vous et pour 
tous les vôtres... 

GRATUITEMENT 
demande^ la brochure illustrée 

MYSTERES OE NOIRE nESUNEt 
contre ce bon 

mediatement 

Nom 
Proletslon 

Adr«»M 
Villa 

a découper ir 

Découpe/ ce bon et envoyez-le a 
EOITORIAL AROENTOR, Soo. Anon 
d Editions. 11. Rue de la Nuee-.leue 
SsaTjBBaSsa** STRASBOURG SaasaTJaaSsl 

La gripoc n'est redoutable que par ses 
complicat ions pulmonaires . Elle laisse 
souvent des lésions qui produisent, a la 
longue, une affect ion chronique des 
bronches comme l 'asthme, le catarrhe et 
1 emphysème . Pour enrayer le mal. un 
seul remède est réel lement e l l i cace . C'est 
la Poudre Louis L E d R A S qui a obtenu 
la plus haute récompense a l'Exposition 
Universel le de 1S00 Elle ca lme ins tantané
ment et guérit progressivement l 'asthme, 
le catarrhe et l'oppression. Prix de la 
boite b fr. 90 ( impôt compris) daris tou
tes les pharmacies . 

MARCHÉ DE PARIS 
PARIS. — OlSturas. — Avoines ; faible, 

aisp. cote off. 127. courant «7.60-127.76 ; 
proch 129.60-130 . mars. 13226 P ; 3 f*v . 
132.90 P. 3 mars. 13426 P. S avril. 135.60 
P. 3 mal. 1H5.25 135.60 ; mais, sai: lea. 
orges. Huile de colza : tous Incotes : 
farines : calme, courant 248 A, 1* reste 
lncotè : huile de lin : courant 400 VD. 
proch. 402-403, 4 Janv. 418 VD, mars-avr. 
414 A. 4 mars 416-418. 4 mai 422-424 : 
sucres . tendance faible, courant 806-
305.60. proch. 808 50 P. mars 307-307 60. 
3 fév. 306.60 P, 3 mars 30780 P, 3 avrU 
309 P. 3 mai 310.50-311 P. cote off. 
308.50-306. 

PARIS. — Viandes Boeufs : quartier 
derrière, 8 7 6 : devant. 5.60 ; aloyau. 
13 fr. ; cuisses. 10.80 : train entier. 960 . 
Veaux : 1rs quai.. 14 90 ; 2e qua i , 13 25 : 
3e quai, i l 85 i pan cuisseau, 15 fr Mou
tons : 1rs quai., 18 fr. : 2e quai.. 1 1 M : 
3s quai.. 9 48 , gigots, 18 60 , carrés parés 
22 fr. : épaule. 10.75 Porcs (entier ou 
1/21 : ire quai.. 11.70 : fllats, 14 fr. : 
Jambons. 12 fr : lard». 8 80 

Beurres . Kilo dea Laiteries Coopérati
ves industrielles Normandie. 24 fr. : Cha
rente. Poitou. Touralne. 16 26 ; malaxés 
Normandie. 22.75 ; malaxés Bretagne. 
22 fr. 

Œufs : Picardie et Normandie. 873 : 
Bretagne. 790 : Poitou, Touralne. Cen
tre 875 ; conserve» 680 : Outre-Mer. 650 

Fromages : Brie moyen. 180 : camem
bert Normandie. 330 : divers. 257.50 : 
Pont-L'Eveque. 387.50 : Port-Salut. 1.175 : 
Gruvère et Comte. 1 240. 

Volailles : Canards Rouennals et Nan
tais. 20 fr ; fermes. 1260 : lapins morts 
13 15 : oies en peau. 11 fr. : poulets 
morts Nantais. 10 75 ; de Bresse. 20.75 : 
poules de Bretasme. 15 23 

Poissons : Barbues. 16 fr : bars. 16 fr. : 
harengs français pleins. 3 75 : vides. 175 : 
homards vivants. 25 fr. : langoustes vi
vantes. 28.60 ; maquereaux français pet i ts 

188.60 N; 4 premier», 1SW V; 4 de asaL 
134.60 V; 4 dernier*. 139 A. 141.60 V. 

Dernière cois. — Janvier. 188 V. février. 
139 V; 4 premiers. 188 V: 4 a» mal. 184 V; 
4 derii.ers, 141 V. 

Clôture. - Janvier. U 7 J 0 i ttvettft 
138.60 : 4 premiers. 187.80 ; 4 e e ras!. 
138,60 ; 4 derniers, 140. 

A pas de loup... 
des maux, tenaces 
s'insinuent dans 
vos organes. 

Prévenez-les 
en buvant tous /es 
Jours au réveil: 

MARCHÉ DES COTONS ' 
LE HAVRE - Janviei m» : février. 

364 50 : mars, aai.60 : avril 394 i taaL 
400 : juin 403 ; juillet. 4CW.60 : août. 
411 : M-pt.. 414.50 l 'OCt 420 ! nov . 4SS : 
déc . 428 — Baisse : 10 troncs 

LIVERPOOL. — Sans chiingemsn». 
NEW YORK — Hausse : 4 point» 

MARCHÉ DES CAFÉS 
LE H A V R E — Cioiur» — Tendance a 

peine soutenus, vente» 4 600 dont 4 800 
au Cal!. — Janv 186 60 ; fév.. 187JJO : 
mars. 187 : avril. 188 ; mal 19*2 : Juin. 
196 : Juillet, 194 76 : août. 196.26 : s e p t . 
201.60 ; oct. 202.60 : oov., 208-50 I" d é c , 
306. 

qui nettoie le Rein 
et purifie le sanq 

Les Drasees dAiTHimi 
calucat inétaataaémeat. détsrtéet tes 

mucosité», vrocarsat la «stasseU. Lear sua» 
fortifia les bronches et suent dtfi»iu»rn»ms 
l'Asthme st se» suites, manu les ces andeatst 
rebelles. Not (ratis. La car» I ' "• Ttes pbarm. 
a Mi Lekerm. l e e l U t n » ««UT U MC ( 

^343 

«411 

8 50 : merlans brillants. 4 fr. : ordinaires 
2.50 ; morues saléea, 4 3 5 ; raies. 4.60 ; 
sardines salées Bretagne, 20 ir ; fraîches. 
85 fr. . soles. 17.50 ; huîtres marencea 
140 fr. : portugaises, 30 fr. : moules Isl-
gny, 128 fr. 

MARCHÉS DE LA RÉGION 
A Somaln, 13. — Beurre de terme. 13.76 

la l ivre; de laiterie. 11.60 la livre; CEule 
frais, 0,95 la pièce ; Œuf* de canes. 1.10 
la pièce . Pommes de terre. 0.65 le kg par 
50 et 100 xgs. 65 fr.; Carottes. 1.25 et i.50 
le kg; Poireaux. 1.50 la botte ; Haricots 
3.75 le kg: Poule». 25 a 30 fr. pièce ; Pou
lets, 30 à 36 fr. pièce ; Oies. 40 à 45 fr 
pièce ; Dindonneaux. 20 à 35 Ir. suivant 
poids ; Lapins, 15 6 30 fr. la pièce ; Ca
nards. 18 a 26 fr. pièce : Earbaries, 30 fr 
pièce ; Pigeon*.. 11 a 13 fr. ta couple ; Per
dreaux. 13 A 15 fr. la couple. 

A Lumbrs», 13. — Beurre, 10.50 a 11 fr. 
la livre ; CEut*. 22 6 23 fr. la quarteron : 
Poulets. 32 à 48 fr. la couple ; Poules. 28 
à 35 fr. la couple ; Canards, 12 à 15 fr 
pièce : Pigeons. 6.50 a 8 fr. la coup le , 
Oies, 28 à 30 fr. p ièce l Lapin* domestl 
qnos, 8, 12 et 25 fr. pièce selon grosseur: 
Pommes de terre, 0,70 le kg; Carotte», 
1 fr 6 1.25 le kg; Choux-fleurs, 3.50 6 
3 fr pièce. 

A Avesnss, 14. — Beurre, en gros, 23.50 
6 24 fr. le kg; a u détail. 24 6 26 fr. le kg: 

POUR VENIR EN AIDE 
AUX BLESSÉS DU POUMON 

On nous communique : 
« La Fédération nationale des blesses 

du poumon qui a son siège : 67, rue 
Bobulot, à P a n s , et dont une section 
pour la région existe a Lille, s i . rue de 
Tournai, est. en m ê m e temps qu'une 
Association de vict imes de la guerre, un 
^rgani ime de lutte contre la tuberculose 
que chacun se doit de soutenir. Elle pos
sède Qivi dix dispensaires et e l le a cons
truit, o a n s la Dordogne une ville en
tière : la cite sanitaire de Clairvivre, 
«capi ta le de I n y g i è n e et de l'urba 
n i sme ». 

» Elle émet , en c e moment , une loterie 
de bientaisance au profit de ses -ouvres. 
Plusieurs milliers de lots seront distri
bués aux gagnants . Les principaux se-
nault ' deux Certaquatre et deux Prima, 
quatre une chambre à coucher : une 
salle a manger : des bicyclette», machi
nes a coudre appareils de T S F . , e t c . . 

» Le tirage aura lieu le 17 février pro
chain, au siè^e de la Fédération. Vous 
trouverez des billets d a n s les débits de 
tabac et chez les marchands de journaux. 
au prix de 2 tr.incs Achetez des blllels : 
en aidant noire Fédération, vous partici
pez à une bonne œuvre et pouvez vous 
enrichir. 

» Le délègue pour la région se t ient â 
la disposit ion des personnes qui désire
raient participer a la vente de carnets de 
billets. (Ecrire E Mlgnolet , 22t. rue des 
Arts, a Roubaht). 

L'assemblée mensuelle 
de la Fédération Agricole 

du Nord delà France 
La Chambre syndicale de la Fédération . 

agricole du Nord de la France s'est reu- l 
nie au siège rue Jean-sans-Peur. mer-1 
credi à 14 h. 30. sous la présidence- de 
M D'HESPEL. président, ass iste de MM. ! 
LUWEZ. vice-président, et O U T T E R S . | 
secrétaire général. 

M. d'Heapel communia ue une lettre de 
M. le préfet qui l'invité à une réunion 
préparatoire nécessitée par la dénoncia
tion de la convent ion collective départe
mentale par les syndicats ouvriers. Pour 
cette reunion, qui aura lieu le 19 janvier, 
à 14 h., sont dés ignes comme dé légués : 
MM Bocque' et Herrengt 

M. Rousse c o m m e n t e les résultats 
d'une enquête -n vue d'évaluer, dans 
l'inventaire les valeurs en terre. Cette 
évaluat ion varie avec les régions de cul
ture et le département du Nord en com
prend -:inq • les Flandres . la région de 
Lille et la vallée de la Lys : la région 
de Douai et Vulenciennes Nord : lu val
lée de 'Escaut ; la région d'Avcsnes. 

Poui faciliter le travail, deux commis
sions d'étude e. ni nommées : la pre
mière avec : MM. Desmarescaux et 
Macke . la deux ième avec : MM. Derly. 
Roucoux Luwez. Pour la région d'Aves-
nes. il sera demande des rense ignements 
à M de la Gorge . 

ImpAt sur les bénéficaa agricoles. — 
Un é c h a n g e Je m e s s établit sur ce t te 
question La façoi. de procéder a e ie 
expUquee répondre aux contrôleurs 
dans le5 20 Jour? sur les quest ions posées 
et pour lesquelles on a des é l é m e n t s cer
ta ins : pour 1935, puisque c'est la der.. 
nière annét avant 1937 dont les produits 
sont vendus 

La dernière loi des f inances a décidé 
que la base de 3.000 du forfait es t portée 
à 5 000 mais i! faut regretter que le 
Sénat n ait pas voté l 'amendement Gué-
rin-Lynier qui demande que l'exonéra
tion à la base jusque 2 500 fr. de béné
fices fut portée, c o m m e pour d'autres 
proles-sions a 10000 francs. 

Lea al locations famil iales . — n est 
donné connaissance à la Chambre syn
dicale ne l'accueil très favorable que re
çoit, d a n s toutes les réunions et confé
rences, la thèse de l'Union nat ionale sur 
les moyens de trouver des ressources e n 
faveur ri^ 'VMension des al locations 
famil iales 

La Chambre syndicale décide d'intensi
fier son action dans le m ê m e sens , et 

SIKGLE SHELL 
L'HUILE D'HIVER 

USufs. 21.60 a 22 fr. le juarteron ; Poulets 
vivants. 40 * 48 fr. la doupie : 18 4 27 fr 
ta pièce ; Poules vivant*». 38 a 43 II. la 
couple : 17 à 22 fr la. pièce : Canard*. 
18 fr. la pièce ; Oies. 36 fr. la pièce ; Din
des. 66 A 66 fr. Is pièce ; Lapins vivants. 
12 a 25 fr. la pièce : Lapins de garenne 
8 a 10 fr. nièce ; Pigeon*. 13 !r. la couple. 
6.60 et 7 fr la pièce 

Bruay-en-Artol». 14. — Beurre, la livre 
12 A 13 : oeuf*, les 26. 2S fr.: pommes de 
terre le k. 0.70 ; poules de 14 à 28. 1s cou
ple dé 28 A 66 : poulets dé 14 a 28 la cou-
pie de 20 4 66. 

MARCHÉ RÉGLEMENTÉ 
0 1 L ILL I , OU VENDREDI 14 JANVIBR 

Avoine blanche et ou jaune. 47 k. poias 
naturel. Lille ou parité Le» 100 k. nets 
comptant sans escompte. 

Première, dernière cotes et clôture. — 
In cotées. 

Msis Pista. — Mal» Mares. — Orge 
Algérie-Tunisie. — Nitrate dé «sud». — 
Incoté sur toutes époques. 

Mais jaunes et ou roux Indochine, ma
gasin Dunkerque, acquitté. Les 100 kg» 
bruts logés, comptant sans escompte 

Première, dernière cotes et clôture. — 
Incotées. 

Huilé dé lin départ usine ou magasin 
Les 100 k. nets, fûts prêtés, comptant 
sans escompte. 

Première cote. — Janvier. 405 V: février 
405 V; 4 premiers. 405 V; 4 de mai. 415 V 
4 derniers. 427.50 V. 

Dernière cote. — Janvier. 405 V: février 
406 V; 4 premiers. 405 V: 4 Ue mai. 417.60 
V; 4 derniers, 415 A: 430 V. 

Clôture. — Janvier. 402.50 ; février. 
402,60 ; 4 premiers. 403,*0 : 4 de mal 
416 : 4 derniers, 423.60. 

Tourteaux d» lin départ usine ou ma
gasin. En vrac comptant sans escompte 

Première cote Janvier, 138 V; février 

ACCESSION A L'EMPLOI 
DE CANTONNIER 

DES PONTS ET CHAUSSÉES 
L' « Officiel » publie : 
L'article 2 du règlement du 8 mal 1831. 

modifie par les arrêtés des 25 février 
1928 et 16 juillet 1337. e s t modifié e t 
complète c o m m e suit : 

Art. 3. — Nominat ion des cantonniers . 
Tous les candidats débutant c o m m e 

cantonnier aiaglalre. Ils aont n o m m é s 
par le préfet 

A défaut de candidats insent s pour 
l'emploi df cantonnier «ur lea listée d e 
classement e t i o i e s en exécution des lois 
et règlements relatifs aux emplois civi ls 
reserves aux anciens militairea. les nomi
nat ions sont la i tes sur une lista de prtv 
p o s i t o n s présentée par l'ingénieur e n 
chef et contenant , autant que poesibla. 
un nombre de noms double du nombre 
d'emplois i remplir 

Pour être nommé cantonnier stagiaire. 
U faut : 

1° Avon satisfait aux lois sur le recru
tement et être agr de moins de quarante) 
ans 

Cette limite d * g e est prorogée d'une 
durée égale à celle pendant laquelle las 
candidats sont restes sous les drapeaux 
pour satisfaire aux obligationa de leur 
classe de recrutement ou de mobiliaatlon-

D'au're p a n lusqu au \" août 19M. 
la l imite d'âge ainsi déterminée pourra. 
être reculée pour les candidats qui o n t 
é té employée en qualité d'ouvriers auxi
liaires d u p e durée égale * celle de leurs 
services, ininterrompus d a n s ladminia-
tratlon 

imp. du Réveil du nerd 
186. rue de Pans , folle 

U Gérant : CmiOa QKST. 
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— Alors, il ( s u t lui poser Is question. 
— Non. John . Il est une période de 

.ngt-quatre heures qui nous est in
connue. Comment , en face d'une pareille 
incertitude, exposerions-nous Victoria i 
une confrontat ion où le témoin peut 
donner de s preuves de son aff irmation st 
Victoria les fournir e l le-même ? 

— Quel est donc votre avis ? 
— J'hésite. Peut-être serait-Il bon que 

Victoria s'absentât pour l'étranger av>ic 
vous ? 

— Ce départ ne serait-il pas. au con
traire, de nature a renforcer les soup
çons ? 

-~ Peut-être !.. Alors. Je ne vois i uis 
qu"un parti : informer Victoria. 

— M s i s de quoi 7 

— De ce fait que Bridget O'Connor 
prétend l'avoir reconnue dans la maison 
de Zonanyi le soir qui a précédé le drame 
et nous fier a la complète inconscience 
manifestée par elle depuis ce jour. Si elle 
n'a aucun souvenir, elle peut être con 
.frontee s a n s danger . e l l e ruera sa pré
sence â S l e a n e S t r e e t . Si la mémoire lur 
revient... alors Dieu sai t ce qu'elle dira . . 
C'est un terrible r isque. . Non. John , vous 
ne pouvez vous y exposer. 

— Ne puis-je m'oppoaer a ce que cette 
femme *O-J mise en présence de Victoria? 

— Seulement avec une excuse valublc. 
La maladie me sembU la seule, puisque 
nous tenonr naiirc un danger par v 
crpnrt. 

— J'osperaia q u o o me laisserait r i 
pats; sur mon aff irmation que Victoria 

était ce soir-la chez elle, se dépita Dol
phin. 

— Mettez-vous a la place des policiers, 
John. Cette cuisinière est leur unique 
témoin et la reconnaissance de Victoria 
par elle, leur seule inaicat ion Ils veulent 
au moins , établir la certitude de l'erreur 
qu'elle aurait commise . Si . face à face 
avec votre femme, le témoin pouvait con
venir qu'il s'est trompe !... Enfin, décidez. 
John . Dois-je parler a Victoria ? 

— Sur quel sujet '! 
— Bridget O'Connor. 
— Quand ? 
— Tout de suite. 
— Si vous voulez ; mais au nom du 

ciel ! ne lui mettez pas des idées en tête . 
— Ne me connaisez-vous pas ? Fiez-

vous a moi. 
— Elle est au salon. 
— J'y vais. 
Du seuil, le docteur observa son ami . il 

était renverse dans son fauteuil , le visage 
ravage d'ennuis Bientôt , sans doute. Il ne 
serait plus le bienvenu à Portman-Square 
le pauvre Frost . . Et pourtant, ses insis
tances é ta lent la plus grande preuve 
d'amitié qu'il pût donner A D o l p h i n . . li 
haussa les épaules et passa outre. 

Victoria avait quitte le salon pour une 
petite pièce voisine qu'elle avait récem
ment décorée et meublée à neuf, un coin 
qu'elle s'était lait personnel Les murs, 
tendus de gris uni, faisaient ressortir les 
porcelaines de Chine exposées sur des 
étsajtffa Les Meges. du même ton. étaient 
jonches de coussins de sat in noir rt 
orange Les tables et bahuts d ébéue. aux 
l ignes écouxt+es. s inspiraient de l'art 

chinois . Cet te pièce, d a n s son ensemble , 
présentait un aspect bizarre. 

Victoria s'essayait a une patience. Elle 
accueill it Will iam de son é trange sourire 

— O b ! c'est a imable à vous ! Vous 
avez vu J o h n 7 Quel vilain rhume ! 

— Oui, je ne le trouve pas très bien, 
répondit le docteur. Q u a n t a vous, Vic
toria, votre mine est superbe. 

— J e m e porte a merveil le, merci. 
Est-ce singulier, je ne puis venir à bout 
de cet te pat ience C'est une nouvelle. . 

— Qui vous l'a apprise ? 
El le fronça le sourcil : 
— Bizarre encore, je n'arrive pas a 

m'en souvenir. C'est pourtant tout récent 
— Marina, peut-êtr- ? 
— Non !.. pas m a s œ u r . , m a fil le non 

plus.... 
— Quelqu'un de la maison de santé ? 
— Oui. peut-être.. 
Ses pet i tes mains brunes s'affairaient 

parmi ies cartes. Soudain , elles lee 
brouillèrent ave© dèpiL 

— Ce n'est pas ça ! Je n'en viens pas 
a bout ! 

— Dites donc. Victoria, vous rappelez-
vous une cuisinière qui a été à votre ser
vice. Bridget O'Connor 7 

Victoria le regarda : 
— Certa inement ! Bridget O'Connor. 

une f emme intolérable. Ivrogne e t vo
leuse . , mais à quel suje t ce t te question. 
Wil l iam 7 

— Elle se trouve Impliquée dans une 
affaire de Justice, dont, je m'occupa moi-
même, et a déclare avoir été a votr» 
aervice. 

— Elle y fut e f fec t ivement d i s - a u l t 

mois environ. Elle cuis inait a la per
fection, mai s je dus- quand m ê m e me 
débarrasser d'elle. 

— Vous la dites fr iponne et buveuse . 
elle prétend avoir de vous un bon cer
tificat. 

— Que voulez-vous 1... Il est difficile 
e n ces cas-là de dire la vérité. Les autres 
domest iques se plaignaient d'être volés 
par elle, m a i s n'en ont Jamais fourni ta 
preuve, e t elle méritait des é loges c o m m e 
cuisinière hors l igne 

— Vous souvenez-vous de sa personne? 
— S a n s doute ! Elle avait l es cheveux 

rouges, parlait un patois délicieux et 
buvait c o m m e un templier. 

— La reconnai tnez-vous ï 
— Certa inement ! d'autant mieux que 

j'avais eu des velléités d'apprendre cer
ta ines recettes, et que Je m'étais fait 
donner pat el le quelques leçons. C'est 
m ê m e ainsi que je m'aperçus qu'elle 
buvait immodérément . 

Sir William étai t renseigne. Il ne pou
vait guère subsister de doute sur ies 
aff irmations de Bridget O'Connor. Par 
contre, les habitudes d'Intempérance de 
cet te f e m m e permetta ient d'infirmer u 
valeur de sa déposit ion. 

Il resta auprès de Victoria sous le pré
tex te de lui apprendre un jeu dans lequel 
les adversaires l ibellent des phrases 
quelconques et. en se levant pour partir, 
s'arrangea pour emporter la feuille qui 
portait l'écriture de la Jeune femme. 

Sl le l 'accompagna jusqu'auprès de son 
mari; ils causèrent tous trois Sir Wil
l i a m - n ' e u t plus l'occasion de parler e n 
p s m c u u e r à son ami . 

Quelques jour passèrent s a n s nouvel les 
de Hyde. puis le détect ive appela le doc-
teui au téléphone. 

— Je n'aurai pas a vous déranger, 
monsieur, au sujet de l'entrevue de ia 
cuisinière de M m e Dolphin. 

S a voix semblait lugubre. 
— Pourquoi donc V demanda le docteui 

> îvement . 
— Parce que Bridget O'Oonnoi «st 

morte, la veille .u jour ou Je vins vous 
voir, elle s'était al itée, a t te in te d'une 
pneumonie. C'était une alcoolique Dans 
ce» condit ions aucune c h a n c e de guerison 
ne restait pour elle. 

— T a n t pis ! monsieur Hyde. je n'y 
puis rien !.. 

Et le docteur, soulage, raccrocha tes 
récepteurs. 

X I — LE MIRACLE D E SAINT-JEAN 

D'ALLEMONT 

Valise couverture, rouleau de para
pluie et canne aux mains , les pochas dé
bordant de Journaux et revues, le profes
seur Joachlm Llpsius descendit sur si 
quai de la gare de Grenoble et se dirigea 
vers le buffet. Là. il instal la ses colis. 
c o m m a n d a un sobre m e n u et, en a t ten
dant, s e plongea d a n s une lecture. 

C'était un petit h o m m e d'environ cin
quante ans, prématurément chauve, un 
type sémite prononce. Se s veux dél icats 
sa prutegaient de bealcle.s. Certes. 11 avait 
bien une phys ionomie (."intellectuel, mats 
as.ua dist inct ion. Sa tenue é ta i t négligée. 
Seules sas m a i n s Unes, h l f i " h 4 t . 

; contrasta ient Avec l'incurie da s s 

T o u t e n m a n g e a n t d i s t r a i t e m e n t U 
s'absorbait dans a Psychologie de l'at
tent ion de Rabot Puis il c o m m a n d a du 
café. A ce moment , deux h o m m e s péné
trèrent dans le ouftet et vinrent à luL 
L un en fourrure d'automuuiliste, l'autre 
en naûits ecclésiastiques, son chapeau 
maintenu par un 1 ou lard noue sous lé) 
menton La nuit s 'annonçait froide: Ut 
neige était dans l'air. 

— Nous sommes aesoles de n'avoir p a s 
ete la pour vous recevoir, cher profes
seur Llpsius. dit l'homme au vê tement 
d'automobiliste, m a i s la route est mau
vaise et une petite avarie noua a retardes. 
Permettez-moi de vous présenter M. 
1 abue Mathonnet . Il connaît l'anglais, 
ma i s a ime autant qu< vous lui parues 
français. 

— Enchanté , monsieur l'abbé, d i t Up> 
sius Mais asseyeavvous donc. Aves-vous 
dine ? 

— Oui, avant de partir. Néanmoins , Je 
boirais volontiers un grog. Q fait t rès 
froid. 

— Moi aussi . Ut son compagnon, la) 
docteur Atterley. 

Ils formaient un trio peu banal : s» 
peut ai ieniste a l'allure funèbre, la «taux 
prêtre dont la belle tête ascét ique s'en
cadrait de cheveux blancs et r athlét ique 
Atterley dist ingue psychopathologlrte aav 
glais dont la réputation avait gagné ta 
continent bien qu'il eût quarante a n s m 
peine 

— U n garçon qui 1rs K»ln, prophète» 
s a i t sir Will iam Frast , 
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